
Nous vous recontions dans la news N°22, sous le ti-
tre «une disparition pas ordinaire», un phénomène de 
résurrection spontannée quelques jours après la mort 
physque d’un jeune homme de 17 ans qui avait pen-
dant un temps désorienté nos recherches. Fin juin 
nous asssistons à nouveau à un phnénomène de résur-
rection spontannée d’un homme de 51 ans foudroyé 
au somment du mont Canigou un 21 juin jour du sols-
tice d’été. La famille de cet homme d’origine anglaise 
connaissait les travaux de G.P. Grabovoï et une de leur 
amie est venue me consulter pour savoir s’il y avait 
moyen de faire revenir cet homme à la vie.

Ayant examiné la situation je constatais que l’homme 
avait aussitôt ressuscité et qu’à présent il était dans 
un corp de balance situé entre le visible et l’invisible. 
Ce corps est capable de se déplacer à des vitesses ver-

tigineuses d’un point à un autre du globe terrestre. 
L’accident étant survenues en France le jeu le loca-
lisais en Angleterre. Dans une telle situation  l’âme 
part la recherche de connaissances issues d’incar-
nations précédentes parmi les nombreux ressuscités 
déjà présent sur terre.  Par connaissances on entend 
des proches, des mères, des pères, des enfants etc.  
L’âme va donc s’orienter vers les liens qui vont cor-
respondre le plus à son nouveau projet de vie .  Le 
ressuscité reviens en effet avec l’acquis d’un nombre 
important d’incarnations précédentes.  Il ne va pas 
de ce fait être obligatoirement tenté de revenir vers 
la famille qu’il vient de quitter.  Pour les proches ce 
n’est pas facile à admettre mais nous sommes dans 
le domaine de l’éternité et de la spiritualité. Il arrive 
cependant que la famille d’origine puisse revoir  le 
disparu. Tous ceux qui travaillent à la résurrection 
d’un disparu connaissent parfois cette joie immense. 
Dans cette situation l’ensemble de la famille d’ac-
cueil doit être unie pour recevoir  et accueillir celui 
qui est parti. La force et la pureté de l’amour joue en 
la matière un rôle essentiel. .

Cette résurrection spontanée d’un homme, qui avait 
programmé son rendez vous avec le destin au som-
met du mont Canigou, tend à montrer que l’impul-
sion donnée par Grégory Petrovich Grabovoï pour 
vaincre la mort, qu’il considère comme un processus 
non naturel, a commencé à porter ses fruits. Le tra-
vail se fait essentiellement au niveau de la conscience 
collective et par conséquent la diffusion   du contenu 
de ses écrits joue un rôle essentiel dans la transforma-
tion de la conscience et des consciences.  Nous avons 
publié à ce sujet un livre «l’après vie» aux éditions  
Servranx.  Il existe également un atelier sur ce su-
jet dans lequel nous fournissons les éléments de base 
pour ce travail.
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L’événement se situe à Paris, le mardi 5 juillet 2011 
aux alentours de 18 :00. 
Je suis assis à une terrasse de café,  « Chez Ginette », 
rue de Caulaincourt, non loin de l’hôtel où j’ai l’ha-
bitude de m’arrêter.  En face de moi l’une de mes an-

ciennes stagiaires et amie, Marguerite G.  Au moment 
des faits, Marguerite avait sorti de son sac le livret de 
Grégory Grabovoï sur les « 31 exercices d’expansion 
de conscience » et me posait quantités de questions à 
ce sujet. Nous parlons du contenu et de la photo de 
l’auteur publiée dans le livre. La conversation porte 
également sur le processus de résurrection généré par 
Grabovoï. Un personnage, arrivant derrière mon inter-
locutrice, attire mon attention par un geste surprenant 
en direction du fauteuil sur lequel est assise Marguerite.  
Ce geste paraît « décalé » d’autan plus que le regard du 
personnage est plongé dans le vide.  L’homme passe 
sur ma gauche et s’assied à une table voisine. Il est vêtu 
en costume noir,   autre « décalage » car nous sommes 
en plein été, qu’il fait très chaud et que tout en chemi-
sette. L’expression du visage de cet homme, son teint 
légèrement terreux et surtout quelque chose  d’intense 
qui se dégage de lui, me font penser à un oncle décédé,  
Mitrophane. Cependant la conversation continue à se 
dérouler avec Marguerite, mais en arrière-fond une 
voix intérieure m’incite à transmettre à mon curieux 
voisin de gauche le prénom « Mitrophane » comme 
pour tester s’il le reconnaît.  Je renouvelle  « l’émis-
sion » à trois reprises. Il semblerait qu’à ce moment je 
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me trouvais à cheval sur deux plans de conscience, 
le plan de conscience ordinaire, par l’intermédiaire 
duquel je communiquais avec mon interlocutrice et 
un plan de conscience modifiée qui me permettait  
d’entrer en contact avec le mystérieux personnage.   
Celui-ci avait sorti un ordinateur  portable et tapait 
un texte.  
Se pose la question était-il visible pour les autres 
?   On pourrait avoir la tentation de  répondre « non 
» car ni mon interlocutrice,  interrogée par télépho-
ne le lendemain, ni moi-même, n’avons vu la pré-
sence de consommation sur la table de cet homme.   
Plus troublant encore, ni Marguerite, ni moi-même 
n’avons vu partir le personnage….
Rentré à Sainte Colombes sur l’Hers, je sors mon 
pendule et  l’abaque correspondant  au processus 
de résurrection et j’inscris le prénom de mon oncle. 
Le pendule répond « ressuscité ». À la question sur 
l’état du corps, la réponse est : « corps de balance ». 
Ce corps, on le  sait, se situe entre le visible et l’in-
visible et possède la propriété de se déplacer dans 
un espace a-local, c’est-à-dire sans les distances 
telles que nous les percevons. Ce corps permet aux 
ressuscités d’apparaître et de disparaître quasiment 
instantanément. 

Sur mon répondeur, en date du 6 Juillet, un appel 
sans message du 00 00 00 00 00 enregistré à 17h50, 
soit en décalage de 24 heures par rapport aux évè-
nements. 

Le 9 juillet 2011  je situe le personnage en Russie 
dans la région de la mer Noire et plus exactement  
dans la région de la mer d’Azov d’où il était origi-
naire ainsi que toute sa famille ! Le 10 juillet je situe 
le personnage en Sibérie occidentale à Bajkit. Le 11, 
il est en Tanzanie à Mwanza au bord du lac que Vic-
toria. Dans sa situation particulière, le ressuscité va 
à la rencontre d’autres ressuscités et par conséquent 
à la rencontre de personnes connues lors de périodes 
de réincarnation plus anciennes.
(a suivre)

                 
nouveautés sur sIr

Traduction d’un extrait du livre de Gravoï «Ré-
surrection et vie éternelle font désormais partie de 
notre réalité» sur les principes essentiel de la nou-
velle  médecine, rubrique «Médecine Nouvelle».
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